
Cuerriers compofé d'Amans & d'Aimés,
iequèl étoit invincible par leur union. Ces
Loix d'aamitié paroiffent avoir été commuý.
nes dans toute la Gréce, & fi nous faifons
attention à 1'HiRfoire des premiers temsa,
nous verrons ,que prefque tous les Héros fe
trouvent ainfi unis, à quelque ami , lequel
étoit le compagnon de leursý travaux-& de
leur frtrune. Tels étoient Hercule & Iolas,;
Théfée & Pyritho-s;. Achille & Patrocle j
£née & Achat, s Orefte & I>ylade, &c.
Plutarque dans.la vie de Pélops, affire qu'en
mémoire de l'amitié d'Hercule & d'Iolas,
les Amans & les, Aimés envoyoient des of.
frandes au Tombeau- de ce dernier, & fer-.
r>ient les nœeds de leur alliance,, par les
fermem qu'ils faifoient en fon nomi, & er'
'invoquant.

Les Brefiliens apellent ces fortes d'amis
Atour afp, c'eft-à dire , le parfa:t A!Iié'. Le
Sieur de * Léri aflüre que l'alliance qui fe
forme entr'eux par cette· forte d'ùunion , eW
fi forte , que tous, les biets leur deviennent
abfolument comrndns, comme s'ils. ne fai.
foient qu'une même perfoinne,. & qu'lsi ne
peuvent pas- plus fe marier dans la famille
l'un de l'autre aux degrez prohibés , que s'il
y avoir entr>eux une liaifon du. fang au pre-.
mier degré.

Ces lialfons d'amitié parmi les Sauvagev
de l'Amérique Septentrionale , ne. laifTent
aucun toupçon de vice apparent ,. quoiqu'il
y ait, ou qu'il puiffe y avoir, beaucoup-de
vice réel. Elles (ònt trésanciennes dans leur
origine > trés- marquées dans leur afage con,
itant , facrées, fije-l'ofe ainfi dire, dans 1u'-
nion qu'elles forment , dont, les nSuds font
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